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Chers amis adhérents, 
 

Dans cet édito, je ne peux malheureusement pas ne pas parler 
de la crise sanitaire sans précédent que vous vivons. 
 

Ces deux derniers mois ont été ponctués par la litanie des an-
nulations et reports de toutes sortes. 
 

Depuis plus de mille ans que le pèlerinage existe, c’est histori-
quement la première fois qu’il est vide de tout pèlerin. Les 
nouvelles que je reçois régulièrement de la situation du Cami-
no en Espagne ne laissent pas augurer d’une reprise normale 
rapide.  
 

Pour notre association, l’impact est aussi majeur, nos deux 
gites sont fermés, la basilique Saint-Sernin est fermée. Notre 
saison jacquaire 2020 qui devait s’ouvrir le 1er avril sera à n’en 
pas douter la pire de notre histoire. À l’heure où j’écris ces 
lignes, nous n’avons aucune visibilité sur un retour à la nor-
male à court terme. 
 

Je suis resté en contact téléphonique étroit avec nombre 
d’entre vous et, à ma connaissance, aucun membre de notre 
association n’a été atteint gravement par cette maladie. 
 

Pendant cette période notre association et son CA n’ont pas 
été inactifs, bien au contraire. Les moyens techniques de télé-
conférence nous ont permis de nous réunir à distance. Nous 
avons profité de ces temps libres imposés pour enrichir notre 
site internet et prévoir les activités de 2021. Ce bulletin est 
l’illustration du maintien de notre activité, je remercie les con-
tributeurs toujours plus nombreux qui enrichissent les pages 
que vous allez feuilleter. 
 

2021 sera une année jacquaire. Notre commission activité est 
en train de préparer un voyage en bus pour fêter cet évène-
ment, vous aurez bientôt plus d’informations à ce sujet. Nous 
pensons, nous espérons que nombre de pèlerins de 2020 re-
porteront en 2021 leur pèlerinage et que nous connaitrons 
l’an prochain une année jacquaire exceptionnelle. 
 

Notre association est forte et solide, nous nous relèverons de 
cette période difficile. 
 

En espérant vous revoir très bientôt physiquement lors d’une 
sortie. 
 

Marc FONQUERNIE 
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Saint Jacques pèlerin 
Église Saint-Michel  

  DIJON (Côte-d'Or) 

WEEK-END EN PAYS DES NESTES (Hautes-Pyrénées) 

De village en village : Camous, Ardengost, Arreau, 
Jézeau, Aragnouet et Sarrancolin. 
 

De clocher en clocher : Saint-Pierre-aux-liens, Saint
-Exupère, Notre-Dame, Saint Laurent et Saint 
Ébons. 
 

De lac en lac : de 700 m à 2200 m. 
 

De rencontre en rencontre : 
Amoureux de leur territoire, gardiens d’églises ou 
de chapelles, randonneurs dévalant les pentes, 
leurs pieds effleurant à peine les rochers alors que 
nous prêtions la plus grande attention où nous po-
sions les nôtres, malentendants gravissant sage-
ment le même sentier que nous, jeunes sportifs 
tchèques logeant comme nous au centre de vacances « Oxygers » et avec lesquels nous avons improvisé un 
moment musical sympathique. Nos ténors, suivis plus timidement par les voix féminines, ont magistralement 
interprété « Ultreïa » et « Se Canto ». Les jeunes Tchèques nous ont offert en retour un pot-pourri de leur 

musique et de leurs danses. Belles rencontres ! 
 

Église Saint-Pierre-aux-Liens d'Ardengost  



Et aussi belles découvertes tout au long du chemin : 
Merveilles techniques et scientifiques que les bar-
rages d’Aubert et de Cap-de-Long qui nous disaient 
la puissance de l’intelligence humaine. Nous en 
avions des frissons, lorsque déambulant sur le cou-
ronnement du barrage de Cap-de-Long (lac de 
110 hectares, pour une profondeur maximale d'en-
viron 130 m et une capacité utile de 67 millions de 
m3), Joël nous expliquait son fonctionnement : la 
façon incroyablement sophistiquée dont il est ali-
menté et, nous montrant ses deux voûtes dont 
celle en rive gauche mesure 81 m de haut, il nous 
disait que si le barrage venait à craquer, dix heures 
après, une vague de 6 m de haut submergerait 
Toulouse ! 
 

Merveilles naturelles tout au long des sentiers : délicieuses petites myrtilles de l’été, parfum des premiers 
cèpes de l’automne, eau pure et transparente des lacs qui se paraient tour à tour de verts, de bleus, de bruns 
ou de noirs, panoramas époustouflants de sommets dénudés ou de gorges profondes où scintillent les lacs. 
 

Merveilles des siècles passés que ces églises ou chapelles au cœur d’un village, ou perdues sur un sommet ou 
au fond d’une vallée, classées parfois au patrimoine mondial de l’UNESCO au titre des chemins de Saint-
Jacques. Leurs modillons, leurs retables, leurs peintures murales, leurs statues de Marie et de saints connus 
ou inconnus nous révélaient un sens artistique affirmé, une connaissance biblique certaine, une foi profonde 
bien enracinée. 
Un week-end que nous ne sommes pas prêts d’oublier ! 
 

Anne-Marie PONS 

WEEK-END EN PAYS DES NESTES (suite) 

Barrage d'Aubert 

15 décembre  2019 : Balade dans TOULOUSE 

11 janvier  2020 :  
Dans le Frontonnais  

23  
février  
à Lézat- 
sur- 
Lèze 
(Ariège)  



À Pujaudran (commune du Gers, proche de L'Isle-Jourdain et à une trentaine de kilomètres de Toulouse) ce 
samedi 14 mars, nous étions 27 participants, dont les deux petites-filles de Marilou et Lionel BOREL. Nous 
avons été chaleureusement accueillis par Aurelio MARTINEZ, le président de l'association « Chemins de Saint-
Jacques - sentiers de Pujaudran », que Marilou connaît bien, ainsi que deux autres membres. S’était joint 
également à nous le président de l’association jacquaire de Léguevin, invité en tant que voisin de Pujaudran. 
 

La randonnée du matin a débuté en longeant un 
ruisseau près duquel avait été construit un puits en 
briques, surmonté d’une pompe à bras. Nous avons 
ensuite rejoint la lisière de la forêt de Bouconne où 
vivent chevreuils et sangliers (lors de la reconnais-
sance de la randonnée, le 29 février, nous avions vu 
une battue aux sangliers et cinq marcassins étaient 
passés à quelques mètres de nous). Bien que majo-
ritairement située en Haute-Garonne, cette forêt 
s’étend dans sa partie sud jusqu’au Gers. 
Nous avons emprunté une portion de la voie Tolo-
sane, qui relie Arles à Puente-la-Reina, mais dont le 
tracé ne passe malheureusement plus par Pujau-
dran. C’est pourquoi l’association de Pujaudran a 
décidé de baliser et faire connaître la voie histo-
rique. Cette association très active a, en outre, balisé une dizaine de circuits au départ de Pujaudran 
(dépliants disponibles en mairie ou sur le site Internet de celle-ci). 
Nous avons terminé la randonnée en passant près d’une chapelle privée, disposant d’un caveau familial, 
avant d’effectuer la visite de l’église Sainte-Pudentienne, guidés par Aurélio qui a évoqué l’important travail 
de restauration réalisé par son association. 
La matinée s’acheva par un apéritif fort apprécié, offert par nos hôtes de Pujaudran, avant de se restaurer 
autour d’un pique-nique tiré du sac. Certes, d’aucun aurait souhaité goûter à la cuisine raffinée du célèbre 
restaurant étoilé local (Le Puits Saint-Jacques), ce qui n’aurait été guère sérieux car nous avions une seconde 
randonnée l’après-midi. 
 

Tout d’abord, nous sommes passés au cimetière pour voir le caveau familial du ténor Vic-
tor CAPOUL, chanteur lyrique toulousain dont la carrière fut à cheval des XIX et XXe 
siècles. À proximité, nous avons admiré l’imposante statue de la Vierge « à la Médaille 
Miraculeuse », protégée dans un bosquet. 

Ensuite, plongée dans la vallée afin de franchir la route d’Auch par un tunnel puis de 
remonter en passant près du château de Lartus, ancienne propriété de Victor CAPOUL. 

Non loin de là, le moulin à vent de Chaü, avant de continuer en direction du village de 
Lias. Joli parcours au milieu des prairies et des bois. Au retour, nous avons longé un terrain 
clôturé abritant une tour surmontée d’un radôme : il s’agit du radar secondaire d’Auch-Lias 
qui surveille le trafic aérien civil. Nous avons terminé la randonnée par une référence histo-
rique, en découvrant la stèle dédiée à un aviateur américain abattu durant la Seconde 
Guerre mondiale. 
 

La journée s’acheva par le goûter devenu traditionnel et la profusion des gâteaux 
confectionnés. 
Nous ne le savions pas encore, mais ce fut la dernière sortie avant longtemps… En 
effet, le soir-même, le premier ministre annonçait la fermeture des restaurants, 

cinémas et salles de spectacle et, trois jours après, c’était le début du confinement ! 
 

Sylvette CARRIÈRE, Marc JUIN, Joël ROCHE 
Quant à Olivier GREPIN, qui avait conçu et reconnu la randonnée, il était à ce moment-là en Espagne et tentait de reve-

nir en France avant la fermeture de la frontière ! 

SORTIE DU SAMEDI 14 MARS 2020 À PUJAUDRAN 

radar  
secondaire 
d’Auch-Lias  



ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ORDINAIRE DU SAMEDI 25 JANVIER 2020 

Dans son rapport moral, le président, Marc FON-
QUERNIE, a présenté les nouvelles activités de l’asso-
ciation, exposé l’évolution du Camino aujourd’hui, 
expliqué les relations entretenues avec les associa-
tions jacquaires voisines et annoncé pour 2020 une 
nouvelle credencial commune à l’Église et aux asso-
ciations. 
 

Le rapport financier présenté par Isabelle FONTA-
NILLES enregistre un excédent de 3 621,21 €. 
 

Chaque responsable de commission expose l’activité 
de l’année 2019 et indique les projets pour 2020. 
Activités : Joël ROCHE assumera la responsabilité de 
cette commission en 2020 et succédera à Pierre 
TRINQUES. Joël R. retrace les différentes sorties et 
manifestations organisées par cette commission tout 
au long de l’année 2019. 
Hospitalité : André LANET commente le bilan de cette 
année qui présente une grande stabilité de fréquen-
tation comparable aux années précédentes. Il an-
nonce que 2020 sera une année de transition pour 
les responsables, il formera Jean-Pierre PRUNET à sa 
succession.   
Communication : Dominique PETIT a remplacé Claude 
CALVET pour la gestion du site. Un tract a été conçu 
et édité pour être distribué largement et faire con-
naître l’ACSJO. Dans la présentation du bulletin se-
mestriel des rubriques ont été ajoutées pour mettre 
en relief les différentes activités dans l’ACSJO. 
Permanences à Saint-Sernin : Sylvette CARRIÈRE et 
Michel BAUZA seront en 2020, les responsables de 

ces permanences et remplaceront Chantal PRADET-
BALADE. Sylvette CARRIÈRE commente le diaporama 
conçu par Michel BAUZA sur le bilan des passages de 
pèlerins dans la basilique. Ce bilan montre une stabi-
lité dans la fréquentation des pèlerins à ces perma-
nences, mais un renouveau et une dynamique au ni-
veau des accueillants. 
 

Stage de formation à l’hospitalité jacquaire : Marilou 
BOREL présente cette première expérience qui a don-
né lieu à 2 stages, en mars 2019. Le premier à En Cal-
cat et le second à Sarrance. 28 stagiaires ont pu être 
ainsi formés qui apporteront à nos gites pèlerins 
compétence et dynamisme. 
 

Élections au C A : Cinq personnes se présentent et 
sont élues à l’unanimité. Bernadette PRIÉTO, Patrick 
PRIÉTO, Jean-Pierre PRUNET, Cécile ALQUIER, Domi-
nique PETIT. 
 

Pour plus d’informations, nous vous invitons à aller 
voir le diaporama de l’AGO sur notre site : www. 
Compostelle-toulouse.com 
L’article de ce bulletin, intitulé : Des nouveautés sur 
www.compostelle-toulouse.com, peut vous aider à 
trouver ce diaporama sur le site dans la rubrique : 
Accès à des ressources spécifiques, infos associatives. 
 

À la suite de notre AG, comme à l’accoutumée, nous 
avons pris un repas tous ensemble. L’après-midi, 
nous avons regardé le film réalisé par Henri BELLIA-
TO, film qui nous a remémoré le week-end de Pente-
côte 2018 passé à Montlaur dans l’Aveyron. 

En 2019, l’ACSJO comptait 217 adhérents dont quatre-vingt-quatre (39%) étaient présents à cette AG ordi-
naire qui s’est déroulée salle de l’Orangerie à AYGUESVIVES. 

http://www.compostelle-toulouse.com


COMPOSITION DU CA 
La première réunion du CA s’est tenue à la suite de l’AG et les fonctions se sont réparties de la façon suivante :  
 

Président : Marc FONQUERNIE 
Vice-présidents : Yves OUSTRIC et Joël ROCHE 
Trésorière : Josette LANET 
Trésorier adjoint : Pierre TRINQUES 
Secrétaire : Anne-Marie FONTANILLES 
Secrétaire adjoint : Dominique PETIT 
 
Cécile ALQUIER gère la formation des hospitaliers  
Marc JUIN garantit la logistique dans les manifestations  
André LANET et Jean-Pierre PRUNET organisent  le fonctionnement de la commission Hospitalité  
Bernadette PRIÉTO et Patrick PRIÉTO sont responsables de la logistique des rencontres. 

De gauche à 
droite et de haut 

en bas : 
Josette,  

Dominique,  
Anne-Marie, 

Pierre,  
Jean-Pierre,  

Marc J.  
Cécile,  

Bernadette,  
Patrick,  
André. 

En janvier 2020, notre secrétariat des Amis de Saint-Jacques en 
Occitanie nous a envoyé un mail concernant l'accueil francophone 
à Saint-Jacques de Compostelle. J'ai tout de suite posé ma candi-
dature, intéressée pour participer à cette expérience de 15 jours à 
Santiago. 
 

Le stage de formation a eu lieu à CONQUES le weekend avant le 
confinement du 13 au 15 mars 2020 mais beaucoup de candidats 
étaient absents compte tenu de la situation sanitaire en France. 
 

Après un tour de table des participants, il y a eu la présentation de 
Webcompostella avec un historique rapide de l'accueil, de la mis-
sion et la distinction entre accueillant et hospitalier. 
 

On nous a remis la Charte de l 'Accueillant. 
 

Le but était de se connaitre, de s'imprégner de culture jacquaire, 
d’entrer dans une culture espagnole, de comprendre le sens de 
nos missions et de connaître les "dessous" de la vie à Santiago. 

TÉMOIGNAGE DU STAGE À CONQUES POUR PRÉ-
PARER L'ACCUEIL FRANCOPHONE À SANTIAGO 

Conques 

Marc F., Yves, Joël 



Le 16 janvier 2020, à l’issue de 
notre conseil d’administration, 
nous avons eu la joie de recevoir 
Annie CARDINET, la nouvelle prési-
dente de notre fédération fran-
çaise (FFACC), accompagnée de 
Marc TASSEL, membre du bureau 
de la fédération et chargé des rela-
tions avec l’ACIR. Tous les 
membres de notre CA étaient pré-
sents ainsi que les responsables de 
l’accueil Saint-Sernin et de la formation des hospitaliers. Nous avons pu ainsi, chacun à notre tour, présenter 
notre contribution à la vie de notre association et, à travers le témoignage de chacun, montrer toute la richesse 
de nos commissions et de nos actions. La réflexion s’est poursuivie sur le rôle que peut jouer la fédération pour 
chacune des associations régionales. Outre la fourniture de matériel comme les credentiales, la fédération doit 
représenter nationalement auprès des pouvoirs publics et internationalement auprès des fédérations étrangères 
la voix de chacune de nos associations. Nous avons évoqué notre souhait de valoriser la voie d’Arles en général et 
en particulier de mieux la faire connaitre auprès des associations italiennes. En effet, les Italiens devraient natu-
rellement emprunter cette voie et nous n’en voyons quasiment pas. 
 

Nous avons conclu cette visite par le partage de galettes des rois. L’histoire n’a pas retenu qui ce soir-là, a été sa-
cré roi ou reine. 
 

Marc FONQUERNIE 

VISITE D’ANNIE CARDINET 

Les relations à entretenir sur place : présentation à DON SEGUNDO, aux équipes de la cathédrale, aux 
équipes non francophones de la maison des pèlerins. 
 

L'accueil francophone a démarré à Santiago en 2015 à la demande de l'Evêque de Santiago et en partenariat 
avec les évêques de France, les Allemands étant déjà sur place 
depuis quelques années. 
 

Chaque jour, par équipe de trois plus un prêtre, on accueille les 
pèlerins du jour qui souhaitent un accueil spirituel, il y a des 
échanges... et la visite de l'extérieur de la cathédrale qui n’est ni 
historique ni archéologique ni artistique mais qui est à vivre 
comme la suite de leur pèlerinage. 
 

Le stage était très convivial et ceux qui avaient déjà fait cet ac-
cueil à Santiago ont témoigné de la richesse de cette mission. 
 

L'accueil devait commencer à Santiago le 15 mai et se terminer 
le 31 octobre mais à cause du coronavirus il a été reculé au 1er 
juillet et j'espère que je pourrai vivre cette expérience en août, à 
moins que tout soit annulé (à suivre)... 
 

Renée LACARRIÈRE 

TÉMOIGNAGE DU STAGE À CONQUES POUR PRÉPARER L'ACCUEIL FRANCOPHONE À SANTIAGO (suite) 

Bienvenue à nos nouveaux adhérents 
 

 C’est avec plaisir que notre association souhaite la bienvenue à ses nouveaux adhérents :  
 

Michèle ANTON de Toulouse,  Martine BOURDARIAS de Toulouse,  Nicole CANTISANO de Toulouse, Cosette CLEMENCEAU de 
Toulouse, Marie-Françoise d'ESPARBES SERNY de Toulouse, Geneviève DU BOUEXIC de Toulouse, Évelyne et Christian FOUCHER 
d’Aubin, Fabienne FOURNIE de Toulouse, Marie GASC de Fonsegrives, Association de Léguevin Saint-Jacques, Eugénie LOPEZ de 
Muret, Cécile, Siloé et Bienvenu OBELA de Fourquevaux, Daniel et Colette PICARD/GRAND de Cabestany, Davina RAMEL de Co-
lomiers, Jacky SACHOT de Toulouse, SAMOY Margaux de Toulouse, Véronique TABIS de Toulouse, Catherine VICTORY MAI-
RET de Durfort. 

À  droite : Annie CARDINET et Marc TASSEL 



ASSEMBLÉE GÉNÉRALE EN ARIÈGE 
L’association « le Chemin de Saint-Jacques de Compostelle du Piémont Pyrénéen en Ariège-Pyrénées » tenait 
son assemblée générale le samedi 14 
mars 2020 à Aigues-Vives (09600) la 
veille de l’annonce par le premier mi-
nistre Édouard PHILIPPE de l’interdiction 
de se réunir. 
 

Vous remarquerez l’homonymie du lieu 
de nos AG, la nôtre ayant eu lieu fin jan-
vier à Ayguesvives. 
 

Étaient invités les présidents des associa-
tions voisines : Les amis des Chemin de 
Saint-Jacques en Occitanie représentée 
par Marc FONQUERNIE, l’association Ca-
mins de Pouzols-Minervois représentée 
par Bernard CAUQUIL, l’association les 
amis des chemins de Saint-Jacques en terre d’Aude (Fanjeaux) représentée par Armand GUITARD. 
 

Les liens d’amitiés se renforcent entre les associations régionales voisines, ainsi nous partageons nos expé-
riences et nos savoir-faire dans un intérêt commun. 

À l’issue de cette AG, M. Alain DODIER a présenté son extraordinaire tapisserie relative à Saint-Jacques. C’est 
une grande fresque en tapisserie de Bayeux sur le chemin des piémonts. Cette tapisserie longue de 7 mètres 
a nécessité plusieurs milliers d’heures de travail. 
Pour en savoir plus sur cette œuvre visitez le site Internet :  
https://sites.google.com/site/tapisseriebayeuxalaindodier 
 

Marc FONQUERNIE 

Il y a exactement 10 ans, au moment de ma retraite, 
nous avons péleriné de notre domicile situé à Ra-
monville jusqu’à Saint-Jacques de Compostelle. 
 

Mais de tout temps nous avons été passionnés par la 
marche dans la nature et par la rencontre des 
autres ; nous voulions (et nous voulons toujours) por-
ter notre -modeste- contribution à la construction 
d’un monde meilleur et apaisé. 
 

Quelques semaines après notre retour de Saint-

MARCHONS ENSEMBLE POUR LA PAIX EN OCCITANIE  
ET AILLEURS DANS LE MONDE 

Le Conseil d’Administration  

Jacques, nous sommes sollicités pour participer à une 
marche interculturelle entre Saint-Jacques et Cor-
doue, à l’envers du Camino Mozarabe, se terminant 
par un colloque interreligieux à Cordoue, dont le 
thème était « de la reconquête à la réconciliation ». 
Ce fut le début de l’association « Compostelle-
Cordoue », dont je vais ci-après vous raconter les 
principales actions passées et à venir. 
 

En 2016, le groupe de Toulouse du comité catholique 
contre la faim et pour le développement « CCFD-

https://sites.google.com/site/tapisseriebayeuxalaindodier


terre solidaire » organise une première marche sym-
bolique pour la paix à Toulouse ; en 2017 le CCFD 
nous sollicite pour organiser avec eux une 2e édition ; 
nous choisissons ensemble de donner à cette initia-
tive une dimension plus « interconvictionnelle ». (NB 
ce vocable inclut les personnes se reconnaissant de 
traditions religieuses diverses, mais aussi des agnos-
tiques et athées « en recherche »). 
 

Trois marches ont déjà été organisées et d’autres 
sont en projet, portées par un collectif « Pour cons-
truire la paix, osons la rencontre ». 
 

C’est la deuxième aventure que je vais évoquer avec 
vous. 
 

Ainsi, pour notre retraite, nous avons pu trouver des 
activités associant nos deux passions : la marche et 
l’engagement social… activités auxquelles nous vous 
invitons !  
 

Compostelle-Cordoue (cf. www.compostelle-
cordoue.org) 
 

L’association a été créée en 2009 
par Gabrielle NANCHEN, femme 
politique suisse (elle-même tri-
nationale), et par d’anciens pèle-
rins de Saint-Jacques, de La 
Mecque et de Jérusalem. La de-
vise de l’association décrit bien 
nos objectifs : « marcher, dialo-
guer, comprendre ». 
 

La marche est une situation pro-
pice à des échanges par 2 ou 3 et 
nous discutons aussi avec nos 
hôtes locaux de leur vie ; parfois 
les marches se terminent par des 
colloques. 
 

Nous marchons une à deux fois par an, souvent dans 
des pays où la paix est un enjeu fort, sur une durée 
d’environ une semaine, en groupes interconviction-
nels d’une trentaine de personnes : Espagne (2010), 
Maroc (2011,2012), Liban (2012,2013), Bosnie 
(2015), Palestine-Israël (2016), Suisse (2013 à 2015), 
Italie (2013), France (Taizé 2017), 7 dormants Bre-
tagne (2018), Occitanie (2019).  
 

Cette dernière marche s’est déroulée du 22 au 25 
juillet 2019 et a rassemblé 25 membres de Compos-
telle-Cordoue (dont 8 musulmans) et 20 scouts et 
guides de France et musulmans.  Elle s’est déroulée 
entre Montauban (où nous avons été reçus à la mos-
quée et à la synagogue), Lavaur (accueil chez les 
bouddhistes), Puylaurens (accueil au temple protes-

tant), et le monastère bénédictin d’En Calcat ; des 
moines bouddhistes, des moines d’En Calcat et des 
habitants locaux nous ont accompagnés. 
 

Ainsi, ces marches revêtent un aspect symbolique 
que nous essayons de promouvoir. 
 

Notre prochain projet de marche est de s’associer à 
« Jai Jagat » (cf Internet)… sous réserve de décision 
définitive ! Il s’agit d’une initiative venant d’Inde pour 
défendre des causes de justice sociale, d’écologie et 
de non-violence. Une marche est partie d’Inde en oc-
tobre dernier, pour rejoindre le siège de l’ONU à Ge-
nève le 25/9/2020… mais a dû s’interrompre en Ar-
ménie pour cause de Coronavirus. Des marches de 
soutien sont prévues depuis plusieurs pays ainsi 
qu’un grand forum à Genève. Compostelle-Cordoue 
envisage de marcher sur un chemin de Saint-Jacques 
entre Grenoble et Genève, avec des membres de 
l’Arche de Lanza del Vasto, la deuxième quinzaine de 
septembre 2020 ; Bien sûr ceux qui sont intéressés 
peuvent nous contacter. 

 

Également, l’association participe chaque année à 
une manifestation interculturelle  remarquable : « les 
rencontres Occident-Orient » à Sierre (Valais-Suisse) 
cf. internet. 
 

Enfin, les membres de l’association se retrouvent 
aussi pour un séminaire annuel ; le prochain se tien-
dra du 13 au 15 novembre 2020 au couvent francis-
cain de La Clarté-Dieu à Orsay sur le thème 
« comment sortir par le haut des dissensions intra-
communautaires ». Ces séminaires sont ouverts aux 
non-membres… donc à vous ! 
 

Notre association a trois implantations princi-
pales (Suisse romande, Paris et Occitanie) où nos mi-
litants s’associent à d’autres structures parta-
geant des buts proches. 

MARCHONS ENSEMBLE POUR LA PAIX EN OCCITANIE ET AILLEURS DANS LE MONDE (suite) 

 Sur le chemin d'Abraham en Palestine 

http://www.compostelle-cordoue.org
http://www.compostelle-cordoue.org


MARCHONS ENSEMBLE POUR LA PAIX EN OCCITANIE ET AILLEURS DANS LE MONDE (suite) 

se terminant au couvent des dominicains de Rangueil 
avec un concert interculturel (200 personnes). 
 

La quatrième marche était prévue à Toulouse le 13 
mai 2020, dans le cadre de la semaine de la fraternité 
et de la journée internationale du vivre ensemble en 
paix (JIVEP, tous les 16 mai), avec le concours d’AISA 

(association internationale 
soufie Al-Awiiya) et de l’asso-
ciation « Jeunes du 
monde » (cf. internet) 12 na-
tionalités de jeunes étaient 
annoncées. Compte tenu du 
coronavirus, cette manifesta-
tion est repoussée à mai 
2021. 
 

La cinquième marche est pro-
grammée le 11 octobre 2020 
dans le cadre de la journée 

mondiale de lutte contre la misère ; elle devrait re-
joindre l’arbre de la paix du jardin Niel, la place Ar-
naud-Bernard, le centre culturel des Minimes, la salle 
Ernest-Renan de Borderouge : « à la rencontre des 
habitants des quartiers ». Cette marche est en cours 
d’organisation… et vous pouvez y être associé ! 
 

D’ailleurs, l’association des amis de Saint-Jacques en 
Occitanie serait très bienvenue dans notre collectif ! 
 

En conclusion… S’engager dans un pèlerinage est sû-
rement, d’abord, une décision personnelle mais, en 
complément, la marche peut prendre une dimension 
collective et sociale. C’est ce que nous vous suggé-
rons ! 
 

Michel et Christiane ROUFFET    rouffet@free.fr 

 

C’est maintenant de ce qui se passe à Toulouse que 
je vais vous entretenir. Collectif toulousain : « Pour 
construire la paix, osons la rencontre » (cf.   http://
pourlapaixosonslarencontre.org) ;  E-mail : osons-la-
rencontre@yahoo.com 
 

Compostelle-Cordoue est l’une 
des 25 structures (de diffé-
rentes appartenances : boud-
dhistes, chrétiens, hindouistes, 
juifs, musulmans, athées, ag-
nostiques…) qui composent ce 
collectif. 
 

Comme écrit dans sa charte 
(cf. site internet), ce collectif se 
donne pour objectif « de pro-
mouvoir ou de favoriser des 
initiatives permettant une 
meilleure écoute et compré-
hension entre personnes d’origine, de situation, de 
culture, ou de convictions (religieuses et/ou philoso-
phiques) différentes… » et organise des marches. 
 

La première marche s’est tenue le 15 octobre 2017 à 
Colomiers entre la gare, le lycée juif, la mosquée, le 
lycée international et l’église ; elle a rassemblé envi-
ron 400 personnes. 
 

La deuxième marche s’est tenue à Toulouse le 14 oc-
tobre 2018 entre la mosquée du Mirail, l’église de 
Bagatelle, le Monument des justes, le temple du Salin 
et les Jacobins, suivie par environ 250 personnes. 
 

La troisième marche (13 octobre 2019) est partie du 
centre culturel juif, passant par le temple du Salin, le 

Jardin Niel (plantation d’un « arbre de la paix ») et 

Marche « Osons la Rencontre » 

http://pourlapaixosonslarencontre.org
http://pourlapaixosonslarencontre.org
mailto:osons-la-rencontre@yahoo.com
mailto:osons-la-rencontre@yahoo.com


Tableau récapitulatif indiquant les distances, le nombre d’étapes, la moyenne km/jours et le nombre de pas sur 

parcours (c’est un clin d’œil). À l'accueil des permanences, on nous demande souvent : combien de km il nous 

reste pour aller à Santiago ou autres. 2 parcours majeurs, nous intéressent à partir de Toulouse. 1 - par la voie 

d’Arles et Camino Francés, 2 - par la via Garona, les Piémonts des Pyrénées et le Camino Francés. 

1 pas standard = 65 cm PERMANENCE SAINT-SERNIN 

La Basilique est bien calme  
en attendant  

le retour des pèlerins ! 



L’HOSPITALITÉ EN CHEMIN 

REVEL ET AYGUESVIVES 

Être hospitalier, c’est le risque d’être dérangé, bousculé dans 
ses habitudes et parfois dans ses convictions… Selon l’expres-
sion consacrée, c’est sortir de sa zone de confort. 
 

En ce temps de pandémie, de nos vies repliées dans nos mai-
sons, séparés physiquement les uns des autres, l’hospitalité 
résonne étrangement dans ce contexte. 
 

Pour Jean-Pierre et André, il est plus difficile de décommander 
les hospitaliers que d’avoir été confinés. Ces hôtes qui accueil-
lent avec bonheur les pèlerins, qui ouvrent leur cœur et invitent 
au partage…  
 

Demander à des hospitaliers de rester chez eux, c’est le chemin qui 
souffre, ce sont des projets avortés pour tous, c’est un temps qui nous échappe. 
 

Cet intermède ne peut pas nous faire oublier que l’hospitalité est un beau trésor. Le père Sébastien LHIDOY a 
écrit : 
« En accueillant les pèlerins, j’ai donné des miettes, j’ai reçu des diamants. » 
« L’hospitalité est non seulement un devoir mais aussi un privilège. » 
Deux phrases qui définissent à merveille l’hospitalier. 
 

L’hospitalier donne un peu, mais il reçoit beaucoup et parfois plus, sans avoir rien demandé…  
Mais espérons l’appel du départ pour retrouver notre hospitalité sur les chemins, sans attendre 2021, année 
jacquaire. 
 

André LANET 

DES NOUVEAUTÉS SUR www.compostelle-toulouse.com 

Vous avez certainement remarqué que notre site internet s’est refait une beauté.  
Dans cet article, nous allons vous présenter les nouveautés et un rappel des fonctionnalités principales. 

LOGO MENUS 



Tout d’abord, le bandeau d’accueil : vous remarquerez que sa couleur a changé, que nous avons mis de nou-
velles photos avec des légendes adaptées. Lorsque vous « surfez » sur notre site, en cliquant sur le LOGO, 

DES NOUVEAUTÉS SUR www.compostelle-toulouse.com (suite) 

Quelques nouvelles fonctions illustrées ci-dessus 
Un bouton permet par un simple clic d’accéder à cette information très utile pour les visiteurs de notre site. 
Plus important, nous avons créé une nouvelle rubrique intitulée « Nos Actualités » où, comme son nom 
l’indique, nous mettons des informations récentes. Nous choisissons de mettre ainsi en avant certaines ac-
tualités. Vous pouvez nous faire des suggestions pour cette rubrique. 
 

Vous pouvez retrouver toutes les actualités passées en déroulant le menu : NOS ACTIVITÉS -> INFOS ASSO-
CIATIVES -> Actualités 

vous revenez systéma-
tiquement à la page 
d’accueil. Surfez dans 
les menus en bougeant 
la souris vers le bas puis 
vers la droite s’il y a des 
sous-menus. Surtout, 
visitez nos pages, et si 
vous remarquez des 
inexactitudes, des er-
reurs, des fautes d’or-
thographes, envoyez 
vos commentaires à :  
secreta-
riat@compostelle-
toulouse.com  

Parmi ces actualités, nous avons 
mis en place un mur partagé. Un 
simple clic sur la photo, et vous 
arrivez sur un panneau d’affichage. 
Ce panneau d’affichage comporte 
des photos, des textes, des vidéos, 
des accès à des ressources ex-
ternes. Toutes ces informations 
sont issues de vos suggestions. 
C’est vous qui faites vivre cette ru-
brique. Comme toujours, pour pro-
poser un article, une seule 
adresse : secretariat@compostelle
-toulouse.com  

 

Petites astuces pour lire facilement le mur 
En haut, à droite, un petit rectangle avec écrit « Highlight New » c’est-à-dire, mettre en évidence les nou-
veautés. Cliquez dessus pour voir les 10 derniers messages.  
En bas à droite un petit rectangle pour vous aider à vous déplacer dans le panneau d’affichage. 

BOUTON ARTICLE 

MUR  PARTAGÉ 

Mise en avant 

Nouveautés 

Déplacement 

rapide 

mailto:secretariat@compostelle-toulouse.com
mailto:secretariat@compostelle-toulouse.com
mailto:secretariat@compostelle-toulouse.com
mailto:secretariat@compostelle-toulouse.com
mailto:secretariat@compostelle-toulouse.com


DES NOUVEAUTÉS SUR www.compostelle-toulouse.com (suite) 
Autres nouveautés, évènements et calendrier. Ces deux rubriques sont liées et accessibles aussi par le menu 
en suivant le chemin : NOS ACTIVITÉS -> INFOS ASSOCIATIVES -> ÉVÈNEMENTS. 

Il est plus commode de visualiser ce calendrier à 
partir du menu :  NOS ACTIVITÉS -> INFOS ASSOCIA-
TIVES -> EVENEMENTS -> évènements du mois 

En tant qu’adhérent, vous avez un compte sur notre site et vous pouvez vous connecter. Il est certainement 
inutile ici de vous rappeler la procédure avec « identifiant » et « mot de passe ». Si toutefois cela était néces-
saire, toujours la même adresse : secretariat@compostelle-toulouse.com  
En étant connecté comme adhérent, vous avez accès à des ressources supplémentaires : 

 

La rubrique Évènements présente les 5 ou 6 pro-
chaines actions de l’association, pour voir le con-
tenu en détail, il suffit de cliquer sur le titre de 
l’évènement. 
Le calendrier permet de faire défiler tous les mois, 
présent, passés et futurs. En cliquant sur les cases 
bleutées vous pouvez voir le contenu détaillé. 
Pour faire défiler les mois il faut cliquer sur les pe-
tites flèches entourant le nom du mois.  

 

Entre ce qu'on cherche à exprimer, ce qu'on parvient à exprimer et ce que les gens comprennent,  

le mode de communication tient plus du téléphone arabe que de la photocopie.  
 
 

Isabelle ALONSO écrivain, animatrice 

mailto:secretariat@compostelle-toulouse.com


Accès au fichier Saint-Sernin : comme adhérent vous pouvez vous inscrire pour assurer des permanences 
dans la basilique. Par l’intermédiaire du site, il est très facile d’accéder à cette fonction. Pour l’organisation 
de ces permanences revoyez les infolettres à ce sujet ou contactez : accueilstsernin@compostelle-
toulouse.com 
 

Accès à des ressources spécifiques : vous pouvez entre autres, retrouver toutes les infolettres qui ont été 
diffusées, accéder à notre carnet de chant, trouver des informations sur le fonctionnement interne de notre 
association, etc. 
 

Le site internet est le reflet de la vie de toute l’association, tous les adhérents sont les bienvenus pour appor-
ter leur contribution, faire remonter leurs remarques. C’est un outil formidable pour faire connaitre notre 
association au grand public mais c’est aussi un outil formidable de communication interne. 
 

La mise en place de tous ces éléments, nouveaux et anciens a demandé un travail important de toute une 
équipe. Bien sûr en premier lieu notre webmaster Dominique PETIT mais aussi toute la commission commu-
nication. 
 

Nous espérons que ce travail vous donne satisfaction. Nous sommes à votre écoute pour toute suggestion 
pour améliorer encore l’efficacité de notre site. 
 

La commission communication 

IL ÉTAIT UNE FOI… COMPOSTELLE 
LE MYSTÈRE DES CLOCHES D’AVIGNONET 

À l’approche de Toulouse, au cœur du pays cathare, 
l’image définitive d’une Toscane française a séduit la 
mémoire. Mouvement ample et lent des collines, 
ombre parcimonieuse des crêtes, une vacuité d’erg 
exotique, tout confine à une tentation de peintre 
sous un ciel couleur pastel. Et, infusant là sous les 
débris de temps plus anciens, une page d’histoire 
s’ouvre comme un conte et devient la matière tan-
gible où tout ce qui est écrit finit par devenir vrai.  

 

Face à l’hérésie cathare, qui progresse de plus en plus 
dans le Midi de la France, l’Inquisition va de ville en 
ville, se déplaçant sous la seule protection de Dieu, 
sans escorte. Le tribunal, composé de onze ecclésias-
tiques, dirigé par frère Guillaume Arnaud de Mont-
pellier, est arrivé la veille de l’Ascension à Avignonet 
pour enquêter sur les pratiques hérétiques. Il réside 
au château comtal, propriété de Raimond de Tou-
louse, qui a déjà donné les ordres à son bailli et infor-
mé un chevalier de Montségur que le champ était 
libre pour mener une attaque, le massacre des 

Accès au fichier  

Saint-Sernin 

Accès à des 

ressources 

spécifiques 

DES NOUVEAUTÉS SUR www.compostelle-toulouse.com (suite) 
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IL ÉTAIT UNE FOI… COMPOSTELLE 
LE MYSTÈRE DES CLOCHES D’AVIGNONET 

 

Puis, le temps marchant toujours et les mois tombant 
sur les mois poudrèrent d’oubli, comme d’une pous-
sière accumulée, toutes ces réminiscences et ses 
frustrations. Le temps s’était ralenti, avançait par sac-
cades et n’apportait que des horreurs à une popula-
tion privée de foi. Et un matin, à l’heure fraîche qui 
précède le jour, la nuit s’effaçant, les étoiles pâlis-
sant, les cloches de l’église paroissiale se mirent à 
sonner d’elles-mêmes, à toute volée, sortant les habi-
tants de leur torpeur. On cria au miracle, car per-
sonne n’avait pu s’aventurer jusqu’en haut du clo-
cher inaccessible. Toute la journée, le carillon des 

cloches annonça, 
comme un Te Deum de 
jour de sacre, la fin 
triomphale de la malé-
diction qui avait frappé 
plusieurs générations de 
fidèles. Dorénavant, 
l’Angélus, le tocsin et le 
glas se mirent à ryth-
mer, à nouveau, la vie 
du village et leur tinte-
ment, au-dessus des 
toits de tuiles rouges, 
eut un goût de résurrec-
tion. 
 

Entretemps, le massacre 
d’Avignonet avait laissé 
des traces dans les es-
prits. La reine mère, 
Blanche de Castille, qui 
n’avait pas oublié l’ou-
trage infligé à la papau-
té dont le roi se portait 
garant, avait ordonné la 
destruction de l’ultime 
poche de résistance de 
Montségur. Fin mai 
1243, sous la conduite 
du Sénéchal Hugues 
d’Arcis, l’armée royale 

s’était dirigée vers le dernier bastion du catharisme 
pour y tenir un siège qui ne dura pas moins de dix 
mois. Le 16 mars 1244, une fausse reddition avait été 
négociée à charge, et s’était terminée sur le bûcher 
où furent brûlés quelque 225 occupants de la cita-
delle, c’étaient les derniers résistants de l’hérésie ca-
thare. 
 

Extrait du Carnet de marche sur la Via Tolosana. 2010. Yves 
OUSTRIC. 
 

inquisiteurs étant le signal convenu d’un soulève-
ment dans tout le Languedoc.  
 

Descendus du nid d’aigle de Montségur, les cathares 
s’apprêtent à venger les dizaines de leurs congé-
nères, accusés d’hérétiques, qui ont péri sur le bû-
cher en refusant d’abjurer leur foi. Introduite dans la 
place, l’escouade se glisse par les couloirs jusqu’à la 
chambre où reposent les inquisiteurs. Alors que la 
lourde porte tremble 
sous les coups de 
hache, les religieux sont 
brusquement tirés de 
leur sommeil. Agenouil-
lés, résignés ils enton-
nent le Salve Regina 
dont les notes se per-
dent dans le fracas de 
l’huis qui cède sous les 
coups de boutoir. Puis, 
c’est l’assaut. Les défen-
seurs de la cause ca-
thare se ruent dans la 
pièce et portent leurs 
coups mortels sans faire 
de quartiers. L’obscure 
tâche promptement 
exécutée, ils s’en re-
tournent comme ils 
étaient venus vers leur 
repaire imprenable de 
Montségur. 
 

Dès lors, Avignonet 
étant considérée 
comme un fief de l’hé-
résie cathare, le pape 
Innocent III, prononce, 
en représailles, l’inter-
diction de pratiquer 
tout culte dans l’église paroissiale pendant une durée 
de quarante ans et fait murer portes et fenêtres. On 
raconte que, succombant à l’ennui, quand les étoiles 
brillaient comme semailles de feu dans le noir du ciel, 
les habitants montaient, les nuits sans lune, jusqu’au 
perron où des bruits venant de fort loin, tandis que la 
croisade menée contre les Albigeois se poursuivait 
avec rage, se répercutaient sur la tranquillité dor-

mante du bâtiment d’une blancheur terne, figé 
dans l’immobilité du silence infini et morne.  

Dans sa construc-
tion élevée, l’église 
fortifiée d’Avigno-

net semble encore 
porter témoignage 
de l’anathème qui 
frappa la petite 
cité cathare du 
Lauragais. 



LE CHEMIN CONFINÉ 
Au fil des bulletins, j’avais pour habitude de signer un petit texte de 
présentation d’un chemin, qu’il soit en France ou ailleurs, où mar-
chent des pèlerins habités par l’esprit jacquaire, celui que nous ren-
controns le long des chemins qui mènent à Compostelle. 
 
La situation inédite que nous traversons depuis le 15 mars, un peu 
avant pour certains de nos voisins européens, a conduit à la ferme-
ture de tous les chemins, renvoyant les pèlerins et marcheurs à leurs 
foyers. 
 
Dans ce contexte, je ne peux que reprendre l’essentiel d’un message 
envoyé par la Fédération Espagnole des Chemins de Compostelle qui 
s’impose à nous pour encore quelques semaines si ce n’est quelques 
mois. 
 

Marilou BOREL  
 

Texte publié le 20 avril 2020 par la FEAACS (extraits) :  
 

“Patience et Unité” pendant que le Chemin de Compostelle 
attend les pèlerins 
 

PATIENCE, parce que le "Chemin sait attendre" et UNITÉ face à 
l’état d’urgence provoqué par la COVID-19, telles ont été les con-
signes* …  
 

Le sentiment général [..] a été l’inquiétude et l’incertitude ; inquié-
tude quant à l’impact [..] ; incertitude face à un scénario global, 
changeant et inconnu qui a réussi à "fermer" le Chemin pour la première fois de son histoire. 
 

Il est plus que probable qu’au moment où les restrictions de mobilité commenceront à être levées, des pèle-
rins commenceront à apparaître [..]  
 

Le sentiment général, face au scénario que nous sommes en train de vivre, est qu’on ne prévoit pas l’ouver-
ture du Chemin aux pèlerins au cours de cette année 2020. 
 

PATIENCE, attendez les recommandations des autorités. Nous nous reverrons sur le Chemin ! » 
 

NDLR : * de l’ensemble des autorités habilitées à décider  
 

Texte complet à lire sur http://www.compostelle-france.fr/typef.php?p=m3i1 

Pèlerin, prends ton bourdon 

Mets-toi en marche 

Un pas devant l’autre 

Inspire, Expire, Respire 

Ouvre les yeux, Regarde, Vois 

Ecoute, Entends 

Prends le temps 

Ne cours pas 

Sois présent à chaque souffle et signe de vie, qu’il soit végétal, animal ou humain 

Perçois et ressens chaque élément, évènement qui s’offre à toi 

Apprécie les allées et traversées qui s’ouvrent devant toi 

Le but n’étant pas d’atteindre l’objet mais d’être présent sur ton Chemin 

Ultreïa Mon ami 

E Sus  eia…….. 
 

Pat de Lou - Extrait du Recueil des textes de l’atelier d’écriture «Écrire sur le Chemin», octobre 2016. 

RECETTE  
DU TEMPS PRÉSENT 

http://www.compostelle-france.fr/typef.php?p=m3i1


LE CHEMIN VIENT EN MARCHANT 
Se lancer sur le chemin de Compostelle, ça ressemble 
à la chanson de Renaud : « C’est pas l’homme qui 
prend la mer, c’est la mer qui prend l’homme ». Moi 
le Chemin il m’a prise, je me souviens un mercredi. 
J’étais dans l’étroite et sombre réserve du magasin 
bio où je travaillais, en ce mois de mars 2016. Je ve-
nais d’avoir 33 ans et de quitter mon petit ami avec 
qui j’avais prévu d’aller passer un mois au Brésil pen-
dant les vacances d’été. 
 

Un mois de liberté retrouvée à combler, un mois en-
tier où la seule question qui m’occupait les neurones 
tournait alors en boucle : où puis-je partir seule, et en 
restant en France pour découvrir mon pays, et en 
voyageant léger, et à mon rythme, et en restant au 
contact de la nature ? 
 

Beaucoup de « et » laissés en suspens, pendant plu-
sieurs jours, lentement en train d’infuser dans mon 
cerveau. Et c’est là, dans cette réserve étroite et 
sombre de mon magasin bio, ce mercredi du mois de 
mars 2016, en rangeant les paquets de lessive, que 
l’évidence est arrivée, la « révélation », la certitude 
absolue qui n’a laissé aucune place à la contestation : 
« Ma cocotte, tu vas faire le pèlerinage de Compos-
telle ». 
 

Oui, comme ça, sans prévenir, avec une douce mais 
ferme autorité qui ne laisse aucune place au « Ah oui 
mais non ça m’arrange pas parce 
qu’en fait moi j’ai prévu de … », le 
Chemin a décidé pour moi. Saint 
Jacques a dit a dit.  
 

C’est là, déjà, « en vrai » que le 
boulot de pèlerin commence : on 
se renseigne, tout le temps, tous 
les jours. On s’équipe, on dé-
pense, beaucoup, on doute, en-
core plus, on questionne, on s’en-
traîne un peu en marchant 
quelques heures par semaine, on 
se met un peu au jogging mais 
sans trop de conviction (parce 
qu’en vrai on n’est pas tellement 
sportif). On achète un, deux, trois 
guides, on demande conseil aux 
copains, on se demande ce qu’on 
est en train de faire, on prend son 
billet de train pour le Puy en Velay, et puis un jour le 
15 août arrive, jour où on a décidé de partir. 
 

Le 16 août au matin, après avoir laïquement assis-

té à la messe journalière des pèlerins, reçu la béné-
diction et descendu le magistral escalier de la cathé-
drale du Puy en Velay, j’ai commencé mon pèlerinage 
par l’acte qui allait déterminer la suite de ce qui allait 
être ma vie pour les 4 années qui allaient suivre, qui 
allait m’amener jusqu’à Santiago puis au Canada : j’ai 
pris un café. 
 

Ce café, c’est Didier, alors parfait inconnu assis à côté 
de moi sur le banc à quelques mètres du curé, qui 
m’a proposé de le prendre pour commencer ce Cami-
no sur une note amicale. Alors que ma raison pure-
ment cartésienne m’ordonnait de ne surtout pas ac-
cepter « parce que si tu commences comme ça t’es 
vraiment pas prête d’arriver ma petite dame », j’ai dit 
oui. 
 

Et c’est ça, cette simple et intuitive décision, ce petit 
mot rempli d’inconnu et de lâcher prise, c’est ce 
« oui » qui a permis de planter la graine de ce qui al-
lait devenir ma devise du chemin, ma seule et unique 
règle qui enjolive aujourd’hui mon existence : « si les 
opportunités que te présente la Vie ne te mettent ni 
physiquement, ni émotionnellement, ni mentalement 
en danger, accepte-les ». À commencer par les cafés. 
Parce que sur la route, le long de ces 20 ou 25 ou 30 
km quotidiens, « arrête toi, tu ne sais pas quand tu 
pourras boire le prochain ». 
 

Cette règle d’or du « oui », une fois lancée sur le che-
min avec son infini lot de bobos, de courbatures, de 
coups de chaud, de coups de fatigue, de flemme, de 
ras-le-bol, de « mais qu’est ce que je fiche là ? », elle 



s’applique pour tout : les coins d’ombre, les points 
d’eau, les terrasses, les épiceries, les douches 
chaudes, les apéros avec les autres pèlerins, les ma-
chines à laver, les matelas confortables, les moments 
de paix, assis sous un arbre, à déguster une poignée 
d’abricots secs. Le chemin de Compostelle, c’est ce 

retour à la vie qui a vraiment de la valeur, dans ses 
cadeaux les plus infimes et les plus inattendus.  
 

Mais ne nous méprenons pas : on en bave vraiment ! 
Et surtout, surtout au début. Un ami qui l’avait fait 
quelques années auparavant m’avait prévenue : les 
trois premiers jours, ça va être l’enfer. Le Purgatoire. 
Tu vas te demander comment c’est possible d’avoir 
autant mal à des muscles dont tu ignorais totalement 
l’existence. 
 

Et puis, au bout du quatrième jour, le changement 
s’opère : tu as déjà un peu moins mal, tu savoures 
déjà un peu plus, et parce que tu as tenu bon jusque-
là, tu ressens une savoureuse fierté qui te fait conti-
nuer, et puis encore, jusqu’à ce que le jour où il faut 
t’arrêter, tu te dis que c’est bien trop tôt. 
 

Parce qu’en plus, dans cette « quête de soi » où tu 
pensais découvrir la solitude méditative la plus exem-
plaire, tu découvres la deuxième règle d’or de Com-
postelle : sur le chemin, tu ne marches jamais tout 
seul. Ou alors, c’est que tu l’as vraiment choisi. Après 
4 années successives sur les routes, après avoir mar-
ché plus de 1500 km, j’ai pu oublier un bon paquet de 

paysages, de villes, de lieux. Mais je n’ai oublié per-
sonne. Tous les amis pèlerins dont j’ai croisé la route 
ont rajouté un bout de Vie à mon Chemin. 
 

Ces instantanés d’existence qui n’engagent à rien, ces 
moments qui durent ce qu’ils durent, ces gens avec 
qui la complicité est follement simple et qu’on sait 

qu’on ne reverra peut-être pas, 
parce que c’est la magie du che-
min. Ces hasards qui n’en sont 
pas, ces copains qu’on retrouve 
aux moments les plus impro-
bables, ces amitiés qui sont in-
tenses parce qu’on ne se ment 
plus et qu’on est tous dans le 
même bateau, suivant la même 
route, vivant les mêmes galères et 
les mêmes joies. Les amis de 
2016. Certains que j’ai revus en 
2017. En en rencontrant beau-
coup d’autres. Certains que j’ai 
revu en 2018. 
 

Et puis, septembre 2019 est arri-
vé. Liberté totale ; chéri, emploi et 
logement quittés, je reprends 
mon pèlerinage où je l’avais arrê-

té l’année précédente : à Saint-Jean-Pied-de-Port. La 
même auberge, anciennement « Buen Camino », re-
baptisée « Le Lièvre et la Tortue ». Changement de 
nom providentiel. 
 

La première personne que j’y rencontre est un cana-
dien, fraîchement débarqué de son Ontario natal 
pour découvrir les joies du pèlerinage au long cours. 
Comme l’étape de la traversée des Pyrénées qui nous 
attend n’est pas la manière la plus facile de commen-
cer une marche, il me propose de faire équipe pour 
se soutenir, alléger le poids des 7 heures d’ascension, 
anticiper les coups durs, être là en cas de besoin de 
porter secours. 
 

Première règle du chemin : je dis oui. Et la simplicité 
de notre duo s’installe, tranquillement, notre compli-
cité pélerine qui nous permet de marcher au même 
pas pendant des heures et des heures sans avoir for-
cément besoin de parler. Surtout que mon anglais 
imparfait et son français beaucoup trop rudimentaire 
nous invitent à nous concentrer sur l’essentiel, la ma-
gie du silence, le langage des gestes, le plaisir de ne 
plus parler pour ne rien dire.  
 

Nous avons marché ensemble, pendant deux 

LE CHEMIN VIENT EN MARCHANT (suite) 



La période de confinement rime, pour moi, avec rangement… Ma bibliothèque m’a jeté un œil réprobateur. 
Il est temps de s’y mettre. J’ai relu une nouvelle fois tous les précieux conseils des livres aux noms évoca-
teur : La magie du rangement, ma « to do list », l’art de l’essentiel. Et même un cahier de travaux pratiques 
pour apprendre à se simplifier la vie… Toute la panoplie … 

 

Mais… sur l’étagère du dessus, les livres des récits de voyages, 
guides, les témoignages des pèlerins, et même un classeur où je 
conserve les publications de notre association de Saint-Jacques, il 
n’en faut pas plus pour que je me plonge dans cette lecture… 
 

Je prends une publication au hasard : petit format, avec le saint 
Jacques du musée du Rabastinois en couverture. Bulletin n° 15 de 
juillet 2004. 
 

Je vous propose de le feuilleter avec moi et ainsi de remonter le 
temps. Notre association se nomme alors Association des Amis du 
Chemin de Saint-Jacques en Quercy, Rouergue, Languedoc. 
« ACSJQRL »… Son siège est à Rabastens dans le Tarn.  
Le mot du président est signé Francis ESPITALIER. L’évènement de 
cette année 2004 est bien sûr Europa Compostella. Le calendrier et 
animation sur notre Via Tolosane y sont bien détaillés : du 28 juillet 
au 1er août, de Sorèze, Revel, Montferrand, Baziège, Ayguesvives, 
Avignonet, Toulouse avec une réception au Capitole, et jusqu’à Lé-
guevin le 1er Août. 

 

Rubrique « À vos calendriers » :  
La Saint-Jacques du dimanche 25 juillet sera célébrée à Cazères. 
La marche du 11 et 12 septembre en vallée d’Aure, de Tramezaïgues au port d’Ordissetou... 
Le mois d’Octobre c’est Max PLANCHON qui nous guidera à travers l’histoire du pays cathare, les infor-

mations seront données par Maurice VAQUEZ. 

CONFINEMENT ET RANGEMENT... 

mois, atteignant ensemble Compostelle, 
et puis continuant, ensemble, jusqu’à 
Fisterra, au bord de l’Océan Atlantique 
pour assister au traditionnel coucher de 
soleil du bout du monde. Sans anticiper. 
Sans calculer. Sans faire de plans, de pro-
jections, sans avoir d’attentes. En nous 
étant nourri des plus de 80 autres ren-
contres faites pendant ces 60 jours. Mais 
en sachant que cette rencontre là avait 
plus de sens, parce qu’elle avait réussi à 
durer dans le temps à partir de rien. Et 
c’est comme ça que j’étais partie sur le 
chemin, en ce début 2019 : je n’étais 
plus accrochée à rien. C’est grâce à ce 
rien, à ce vide, à cet espace infini dans 

LE CHEMIN VIENT EN MARCHANT (suite) 

ma vie à ce moment-là que je me retrouve là où je me sens à ma place, au bon endroit et au bon moment : 
avec lui, aujourd’hui, au Canada. 
 

Comme quoi, le plus important, parfois, dans la vie, c’est juste d’accepter d’aller boire un café. 
 

Davina 



Le 7 novembre une marche en boucle dans la vallée de la Marcaissonne 
Le 5 décembre : À la découverte du Toulouse Jacquaire par Francis ESPITALIER. 

Échos de la vie associative : avec le compte rendu de l’AG du 6 mars, au foyer des jeunes travailleurs de Tou-
louse, nous apprenons qu’il y a 229 adhérents au 31 décembre 2003. 

Ah ! Une bonne nouvelle : ouverture d’un gîte à Revel en partenariat avec la mairie et l’office de tou-
risme. 

En revanche, déception à Toulouse avec le projet de création d’un gîte communal à l’hôpital La Grave… 
Ce site étant réservé à d’autres destinations. 

Commission Hospitalité : Constitution et développement d’une équipe d’« Hospitaléros » présente au 
gîte de Revel à partir du 7 juillet. 

À Toulouse, les pèlerins seront accueillis au Christ-Roi. 
Une expo photos au couvent des Dominicains. 
Rubrique Chemins : Voie Conques-Toulouse… l’objectif d’aboutir en 2004 sera-t-il tenu ? On peut en dou-

ter vu « les lenteurs de certains partenaires »… En 
revanche, il y a un projet de la Voie de Garonne qui 
fait son chemin ! 

Balisage jacquaire de Toulouse : on avance. 
 

Le rapport financier est approuvé à l’unanimité et les 
avoirs de cette année étaient de 3424, 35 €. La coti-
sation ? Simple adhèrent passe de 19 à 20 €… 
couple 30 €…  

les Bienfaiteurs ? 25 €… et les chômeurs : 8 € 
 

Renouvellement du C.A. : Maria GUERRA, Geneviève 
MOLES, Cécile MONTLIVIER, Max PLANCHON, Ro-
bert PRATVIEL, Jean Pierre TRUQUET, Marie Louise 
BOREL, Jean Paul JACQUOND, Bernard de SERE-
VILLE, Gérard VIGUIER, Jean ARBOUCALOT, Robert 
AUGUSTIN, Olivier CEBE, Francis ESPITALIER, Jacky 
GUILLON, Daniel SAHUT, Danielle SENAC, Maurice 
VAQUEZ…  

Combien, parmi nous, mettront un visage sur ces 
noms ? … Le nouveau bureau sera composé de :  

Président : Francis ESPITALIER avec Marie-Louise BO-
REL, vice-présidente 

Secrétaire : Gérard VIGUIER et Danielle SENAC 
Trésorier : Robert AUGUSTIN et Maurice VAQUEZ 

 

Voici une nouvelle venue accueillante aux Cassés : « La Passeur-elle » Christiane qui rejoint notre associa-
tion. Suit le compte rendu du weekend de Pentecôte en Vallée d’Aure, le tout bien détaillé et écrit 
par la plume fidèle de notre association : Thérèse DUFEIL. 

Spiritualité avec une pensée du pape Jean XXIII : « Aujourd’hui je m’adapterai seulement aux circons-
tances, sans chercher à ce qu’elles s’adaptent à mes désirs » … Prémonitoire ! 

 

Hospitalité : Après Revel, notre association, en partenariat avec la mairie de Léguevin, a participé à la 
création d’un gîte pour pèlerins « La maison de Saint-Jacques ». 

Suit un poème connu d’Antonio Machado : Caminante, avec la traduction de Jean Pierre TRUQUET. 
Viennent ensuite les témoignages du chemin : de la page 15 à la page 21, c’est Pierre ETCHEGOIN qui 

nous fait part de son pèlerinage de la Via Podiensis, depuis le Puy en Velay jusqu’à Roncevales. Au 
mois d’avril 2004, la météo varie du beau temps au temps couvert, pluvieux, neigeux… Outre la mé-
téo, il nous fait part de son appréciation sur les gîtes et différents accueils. 

Suit le témoignage de Paul DURDEYTE de Ramonville qui, lui, a parcouru la Via de la Plata, muni du 

CONFINEMENT ET RANGEMENT… (suite) 



Pour la 1ère fois, j’ai découvert le chemin de Com-
postelle. Venant d’Arles, je souhaitais rejoindre Lo-
dève à pied. J’ai débuté le chemin de la Méditerra-
née (ou Via Tolosana) le 4 février dernier.  
Très vite rassurée par le balisage GR 653, j’ai 
sillonné les passages des Mas, les sentiers de 
la Petite Camargue et des marais salants.  
 

Saint-Gilles-du-Gard constituait la 1ère étape. 
Je réalisais lors de cette journée de marche le 
sens donné à mon pèlerinage. Ma visite de la 
crypte du monastère bénédictin, bâtie entre 
1116 et 1140, destinée à abriter les reliques 
de saint Gilles me permettrait-elle de com-
prendre ? Vraisemblablement, je ne désirais 
pas y vénérer le corps du saint ermite comme 
l’y obligeait le guide des pèlerins au XIIe 
siècle ; mais j’imaginais de belles rencontres. 
J’envisageais le calme et le recueillement. J’y re-
trouvais l’âme de ma grand-mère décédée les an-
nées passées.  
 

Ce soir-là, je préparais mon parcours et mon sac 
pour les jours suivants avec joie et sérénité. Cela 

devint une habitude sympathique puis une rou-
tine bienveillante.  

MES PREMIERS PAS SUR LA « VIA TOLOSANA » 
 

Près de Vauvert, j’étais surprise par l’étendue des 
étangs de Scamandre et charmée par celle des ver-
gers, des cultures maraîchères et des vignes. Je ne 

croisais pas de pèlerins sur ces sentiers.  Des vigne-
rons taillant leurs vignes m’accompagnaient. 
 

À Gallargues-Le-Montueux, j’admirais la façade mé-
diévale, vestige de l’ancien hôpital Saint-Jacques. 
Après une soirée si formidable chez Marie-Jeanne à 
Aubais, je reprenais la route vers Vendargues le cœur 
léger.  

guide des éditions LEPÈRE et surtout avec les conseils d’Yvette TERRIEN… Un récit fort agréable à 
lire… 

Une rubrique Histoire et Recherche sur les pèlerins et confréries toulousaines au XVIIIe siècle. 
Quelques informations utiles d’ouvertures de gîtes, en Espagne, 

et même des propositions pour ceux qui doivent ne chemi-
ner que 15 jours…  
Pierre TERRIER, vétéran-hospitaléro nous recommande un 

nouveau gîte à Santiago, l’Albergue Acuario… au tarif de 
5€ la nuitée, il y a même le « Tfno » ! 

En librairie : Le chemin oublié de Compostelle, de Philippe 
LEMONNIER 

Les Promenades Tarnaises… avec les illustrations aquarellées, 
ouvrage d’une centaine de pages présenté par son auteur 
Bernard de SÉREVILLE, adhèrent de notre association.  

Le camin de Sant-Jaume de Galicia, depuis Montserrat et sa 
vierge noire… les pas des pèlerins Catalan, nous est re-
commandé par Pierre TERRIER. 

Quelques nouveautés chez François LEPÈRE et à la FFRP… 
clôturent ce bulletin. 

 

Je me suis replongée dans cette lecture avec plaisir, consciente du chemin parcouru par notre associa-
tion. N’oublions pas tous ceux qui ont œuvré, donné de leur temps pour qu’elle continue à prospérer 
et vivre ! Mais pour l’instant, le soleil brille… le jardin me tend les bras… le rangement attendra ! 

 

Cécile ALQUIER, Avril 2020 

CONFINEMENT ET RANGEMENT… (suite) 



 

À travers la voie Domitienne, ou « voie de la mon-
naie », je comptais mes pas vers Montpellier où je 
logeais au gite de l’église Saint-Roch. Ce grand saint 
antipesteux aurait soigné et guéri des pestiférés à la 
fin du Moyen Âge. La solennité des lieux et la solitude 
me portèrent vers un ressourcement spirituel.  
 

Je compris néanmoins que cela ne devrait pas suffire 
à calmer les tensions musculaires accumulées par ces 
journées de marche terminées. J’espérais que la nuit 
suivante, logée au gite « Le temps d’une pause », me 
permettrait de me ressourcer. Je devais impérative-
ment vaincre mon état de fatigue général. Grâce à 
l’aide de mon hôte, j’employais les grands moyens : 
pieds dans la glace, dos et nuque enroulés de bouil-
lotes chaudes et repos. 
 

Mais « La ténacité peut avoir raison de la raison elle-
même » * Je continuais le lendemain vers Saint-
Guilhem-du-Désert, village médiéval et lieu de prière. 
Le témoin alarmant de mes tendons enflammés m’a 
obligée à prolonger cette étape. Les jours de repos 
me donnaient l’espoir de repartir. Alors que Guil-
laume, petit-fils de Charles Martel, cousin de Charle-
magne, Comte de Narbonne et Marquis de Gothie, y 

fonda son monastère en 804 et s’y retira plu-
sieurs années, je réalisais les bienfaits de cette 
retraite : prendre le temps. 
 

Les étapes suivantes de 39 kilomètres jusqu’à 
Lodève comportaient le passage de cols et des 
sentiers avec un peu de dénivelé. Je craignais 
une rupture des tendons qui m’aurait empê-
chée de rentrer pas mes propres moyens. Avec 
tristesse, je devais me résoudre à arrêter le 
voyage. Après 10 jours de marche, je rentrais 
en bus vers Toulouse. 
 

Malgré cela, je savais que l’esprit du chemin de 
Compostelle me suivrait jusqu’à mon prochain 
départ. 
 

Eugénie LOPEZ  
 

Sources : 
Chemins de Saint-Jacques Edition Gallimard 
Le chemin d’Arles vers Compostelle Rando édition 
Photos : Eugénie Lopez 

 

*Paul CARVEL/ Jets d’encre 

MES PREMIERS PAS SUR LA « VIA TOLOSANA » (suite) 

En avril 2020, Manon ROUX a pris le chemin des étoiles. La situation 
d’alors n’a permis à aucun d’entre nous de l’accompagner dans sa der-
nière demeure mais nous nous sommes joints à la douleur de sa famille. 
  

Avec son époux, ils ont  marché entre Saint-Gilles et Saint-Jacques « ce 
qui a nourri leur foi pendant des années ». Parfois, ils entrainaient leur 
fils qui a passé le relais à ses enfants. Manon aimait beaucoup les fleurs. 
Ces dernières années, elle assurait fidèlement, avec son neveu, une per-
manence hebdomadaire à Saint-Sernin. Nous garderons l’image d’une 
personne accueillante et dynamique. 



Dans la basilique Saint-Sernin 
D’avril à octobre et de 15 h à 18 h pour recevoir les pèlerins de passage et délivrer les carnets du pèlerin 
(credenciales) 
 

Jeudis Jacquaires , tous les premiers jeudis du mois de 14 h 30 à 17 h 30. 
D'avril à octobre dans la basilique Saint-Sernin. 
De novembre à mars au 28 rue de la Dalbade Toulouse. 
Vous pouvez annoncer votre visite au 06 70 27 45 42 
 

Pour nous contacter : 
Par courriel : secretariat@compostelle-toulouse.com 
Site Internet :http://www.compostelle-toulouse.com  
Par téléphone : 06 70 27 45 42 
Par courrier : 28, rue de l’Aude 31 500 TOULOUSE 

 

Association régie par la loi de 1901 
Déclarée en préfecture de la Haute-Garonne 

Sous le N° W 8 1 1 0 0 1 8 5 6 
  

Siège social : 
28 rue de l’Aude – 31500 Toulouse 

Dimanche 13 septembre : lieu précisé ultérieurement 

Samedi 19 et dimanche 20 septembre : Journées Euro-
péennes du Patrimoine (Toulouse) 

Samedi 26 septembre : lieu précisé ultérieurement 

Dimanche 11 octobre : « Le sentier de l’eau » à Saint-
Amadou (près de Pamiers) et « Le chemin des fontaines » 
à Roumengoux (près de Mirepoix)  

Ces rendez-vous sont destinés aux adhérents de l’Association. Des non adhérents peuvent être invités occasionnellement afin de 
faire connaissance avec l’ambiance de l’Association et les activités proposées.  
 

L’agenda des sorties et manifestations organisées par l’ACSJOccitanie se trouve aussi sur le site de l’association mais, les dates et 
les lieux des sorties pouvant être modifiés en fonction des aléas du temps ou de la disponibilité des responsables de cette commis-
sion, c’est toujours à l’infolettre envoyée 8 à 15 jours avant la sortie qu’il faut se fier.  
 

Sauf indication contraire, les départs sont à 9 h pendant l’heure d’été et à 9 h 30 pendant l’heure d’hiver.  
 

Covoiturage : Un bouton dans l’infolettre permet d’organiser le covoiturage en mettant en relation les participants à la sortie. Il est 
bien sûr recommandé de partager les frais sur la base de 0,15 € par Km. 
 

Pour toute question concernant ces journées, téléphoner au 06 70 27 45 42. 

Samedi 7 novembre : sentier d’interprétation  « Dans les 
pas de Dom Robert » à Sorèze 

Samedi 21 novembre : Journée de l’Hospitalité et du re-
tour du Pèlerin à Ayguesvives (salle de l’Orangerie) 

Dimanche 13 décembre : 
Randonnée urbaine avec découverte du patrimoine jac-
quaire (Toulouse)  

 

PROGRAMME DES SORTIES DU SECOND SEMESTRE 2020 

Compte tenu des incertitudes liées à la situation sanitaire à la date de publication de ce Bulletin, les randon-
nées proposées le sont à titre indicatif. Des infolettres préciseront en temps voulu la confirmation ou le re-
port de certaines sorties. 
 

Le principe est, toutefois, de maintenir autant qu’il est possible les sorties mensuelles. En revanche, les con-
ditions ne sont pas encore réunies pour envisager l’organisation d’un week-end à la rentrée, après la période 
estivale. En contrepartie, il est proposé deux sorties en septembre. 
De même, si les conditions deviennent plus favorables, certaines sorties annulées au premier semestre pour-
ront être reprogrammées au second. 


